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Dans les premiers teips de son institu- toutel'étcildttede li culie, e d u Golfo

tion le système de jury lie s'appliquait qu 'a u x Pb CL ld lle îî'»vaitaiu '

afaires Criminelles, mais dans la suite on l'a1 pour occuper 1
~îaodut aiù u grnd omre 'I~iicsdehor~s des villes. NU1 LavaIl, ap~rès avoir êétablilintroduit dans mn grand nombre dafie

S(Un sêllli11aiI-_ à LQuh fondanit, mir une de ses
civiles. De plus, bien que la Grande Charte propriétés, une écoe lest iée à former des artisans,

dise~~~~~~~~~ P'q'uu îmîm epu %r rôé des cultivateurs et dles instituteurs. Si lu succý'îi
lise " qu'aucun homme ne peut être arrêten a à i le l'il-

Cinprisoininé, etc., sals le jugement de ses lustre prélat 'en mérite pas moins notre reconnais-
sance. L'essali était prémaituré, et je crois qu'il

pairs, " on fait quelquefois exception àî cette 1 1 1 pd

règle, et de nos jours un homme accusé d'ue alor <le ,ayti

offense ci. .jinelle devant un miagistrt est v'éritalle école normalo pour former les instituteurs,
arrêté ou sommé de venir devant lui : Alors, et ce fut ici, 1 Moliarr o sinnutoltitives. Il mi olile plein did1 oumet qui
dit Lareau, il l'emprisonne ou l'admet à eau- di-igeait alors l'lwpit g r fit les remi-res

tion pour s'assurer qu'il c.omparaîtra aux îLVIC u qui les iLeî)i i'iiiiédia-
:,cillent et lui1 lit cll,&qluo milleuOWI SOiiIIU)lllO COli<lé-

assises prochaines. Un grand jury examine
(je1lo1vý,1l lýLfýjrC ece 1,,'S (Ilesi tfournirait huit maîtres chaqiiu ilnée.

de ouveau l'affaire, Ce st si eEe école navition ft tablie à
grand jury trouve matière à proeès, c'est-à-Quée par oliette et elle 'est mntenue jusqu'à
dire aCcusation fondée (1), que l'accusé la cotiquCt4.

subit son procès devant un petit jury. Dans Arrivé à cette, date, M. Vor'eati Soutient
certain cas, lorsque la loi en ordonne autre- e
ment, on procède par voie sommaire ; c'est- s rands avantages que iios historiens
à-dire que le magistrat fait lui-même subir iloft pu toujours su apprécier.

le ~ ~ i prcsalacuéOîUs le n.ouveau r6gime, l'odieue corvée dispale procès àt l'accusé.Z rut, die même que le service uîmlitaire qui, bien que
C.-J. M. glorieux ci soi-même, ne donnait pas le pai de la

famille. Les guerres comtinuelles des dlernières
(à suivre.) années avaient appauvri le peuple ; la conquête

avait semê (les rines ))r< ut.,crout dans.: le dis-
trict dle Quéhec. Quad les armes 0hi-eîît décidé du

Convetion des instituteurs ee la 1 itie, retiré i ces foyers, L canadien,
Puissandce ititter (lui se défiait quelque pCanle dad a1'nuveaux maîtres,Puulsauîe di Canlaipt librement s'occuper (les 4esoilîs dc sit famille.

Par niécessité, il se fit eliapentier, f<orgeroil, tisse-

QUATRÈMEn, ssi bien que cultivJteNur. L'indstrie(oes-

Une paix relativement grande régnait alors par
toute la colonie, et permettait i certain dévelop- En moins de qunze til iii iielse, Changement
peient de l'agriculture et du commerce. Les habi- s'était opéré, et ls'en 1775, les RoMmis péné-
tations se rapprochaient, et les chemins Co11nen1- trèrent dans le pays' Ce qui le. surprit le plus. ce
çaient à s'ouvrir. Sans tarder, on s'occupa des éco-
les. Dès 1718, le gouverneur général, M. de Valî- ut-d'y tr'e r l'eate mraié et c eurn,
dreuil, M. Bégon, intendant, et l'évêque de Québecmînimnée ils lenaract de eurseancêtronn
demandaient à la cour des instituteurs pour les
enfants le la campagne. Ces demandes se renon- Le conférencier, preszé ita. le temps, passe
vellent et deviennent de plus en plus pressantes. n
Enfin, le gouvernement français envoie 12 maîtres
d'écoles en 1723. C'est peu, dira-t-on. Mais il ne 1800 a 184l, (l11l'aLtI laiIieIl(' le système
faut pas oublier que vers cette date, o)n comptait àt I scolaiimlor et se développa petit à
poeine 10,'t enfdas au-dessous ee da a's dalfs petit.

De 1841 d 1u 5, eut lieu la grande lutte ui (levait
(1) En anglais , 1îme bill, et aeccusatùom ~ -aboutir du systèe d'éducation actuel. Les avi ta-

de, u bi. rpges qui devaient découler de ce système e furtit pas


